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on n'a jamais figure, k ma connaissance, des jeunes des genres

Bigotites et Leptosphinctes il n'est pas indique, pour le moment,
de donner un nom ä ces petites ammonites.

Enfin, au pied de la paroi nord des Taureaux, j'ai recolte

un Stepheoceras pyritosum Quenst. sp.
Cette forme est representee en Angleterre dans la zone ä

Teloceras Blagdeni de Morley Davies \
Le Strenoceras niortense appartient ä la partie tout ä fait

superieure du Bajocien. Nous aurions ainsi au Col de Tenne-

verdze les deux zones superieures du Bajocien de Haug: la

zone ä Cosmoceras (Garantia) garantianum et la zone ä

Witchellia Bomani.
Les calcaires greseux que j'avais pris pour du Bajocien et

du Bathonien ne representent done que du Bajocien. Le Batho-
nien existe-t-il Je ne puis pour le moment que poser la question.

II faudra examiner tres attentivement la partie inferieure
des schistes susjacents dont j'avais fait du Callovien.

Leon W. Collet. — UArgovien des Hautes Alpes Calcaires

(nappe de Morcles) entre Bhdne et Arve et des Aiguilles Rouges.

Dans la nappe de Morcles, entre Rhone et Arve, l'Oxfordien
superieur Supporte des calcaires noirs, ä taches ocreuses, qui
en surface corrodee ont un aspect conglomeratique. lis suppor-
tent generalement des schistes calcaires grumeleux. Quelque-
fois, comme au-dessus du Col de Tenneverdze, on retrouve
sur ces derniers des calcaires k taches ocreuses. Cette serie

qui peut atteindre une epaisseur de 60 m appartient k l'Argo-
vien, comme le prouvent les Perisphinctes k fortes cdtes, du

groupe de P. Tiziani Oppel qui m'ont ete communiques par
M. Jeannet. Ce facies de l'Argovien n'est autre que le Schiltkalk
et les Schiltschiefer des geologues de la Suisse alemanique. Je

l'ai retrouve ä la Cascade du Nant d'Arpenaz et sous les

chalets de Veron. II se continue meme sur la rive gauche de

l'Arve ou je l'ai rencontre au-dessus des chalets de Coeur.

1 A. Morley Davif.s. An Introduction to Palaeontology. London,
Thomas Murby and Co., 1920, p. 386.
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Dans la serie sedimentaire autochtone, c'est-ä-dire sur le

massif des Aiguilles Rouges de Chamonix, on retrouve l'Argo-
vien avec les memes caracteres. Mais ce n'est qu'exception-
nellement qu'il repose sur l'Oxfordien. Parejas 1

a montre

que sur le versant SE ce sont les calcaires echinodermiques
du Bajocien qui supportent l'Argovien. Pres de Barberine, ä

l'Arevassey, sur le versant NW, l'Argovien repose sur une roche

decomposee, jaune-rougeätre, riche en oxydes de fer et conte-
nant des grains de quartz. Je pense qu'il s'agit de Bajocien
qui aura ete fortement decompose durant une phase d'emersion.
Au sommet du Belvedere des Aiguilles Rouges, on trouve entre

l'Argovien, qui affleure au sommet meme, et les calcaires

echinodermiques du Bajocien, des schistes calcaires qui repre-
sentent probablement le Callovien et. l'Oxfordien. Un autre
facies a ete constate par de Loys2 au Col du Jorat, sur le

versant NW il est vrai. Ces schistes etant tres ecrases et ne
contenant pas de fossiles, il est impossible de dire si l'Oxfordien

est complet.
Des faits d'observation qui precedent nous pouvons tirer

quelques conclusions:
Le fer des oolithes ferrugineuses du Callovien de la nappe

indique une surface continentale proche; or, comme nous venons
de le voir, une partie des Aiguilles Rouges etait exondee

entre le Bajocien et l'Argovien. C'est done des Aiguilles Rouges

que vient le fer du Callovien de la nappe, qui a ete exploite
autrefois dans la region de Boree.

Le facies conglomeratique de la base de l'Argovien, dans la

nappe, me parait impliquer une legere phase d'emersion suivie
d'une transgression. Les nombreux fossiles de l'Oxfordien3

que j'ai etudies montrent que la zone superieure de cet etage

1 Ed. Parejas. Geologie de la zone de Chamonix, comprise entre
le Mont-Blanc et les Aiguilles Rouges. Mem. Soc. phys. et d'hist.
nat. de Geneve, vol. 39, fasc. 7, 1922, p. 381.

2 F. de Loys. Le decollemenl des terrains autochtones au Col
d'Emaney et au Col du Jorat. Eclogee geol. Helvet., vol. XV, n° 2,
p. 306.

3 Leon-W. Collet. Les Hautes Alpes Calcaires entre Arve et
Rhöne. Mem. Soc. phys. et d'hist. nat. de Geneve, vol. 36, fasc. 4,
1910, p. 434-436.
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est representee. II faut des lors admettre une legere emersion
ä la base de l'Argovien, avee transgression subsequente qui
expliquerait le facies de l'Argovien. Les fossiles que j'ai cites,

il y a quelques annees, proviennent de la partie schisteuse et
sont des Perisphinctes1 qui ne permettent pas une determination
de zones. Nous arrivons ainsi ä admettre une discontinuity de

la sedimentation entre les termes moyen et superieur du Juras-

sique, ce qui serait une preuve de plus en faveur de la theorie
emise par Arbenz 2 des cycles de sedimentation dans une mer
epicontinentale. Ges cycles sont tres marques dans l'autochtone
et je crois qu'en y regardant de pres on en trouvera plusieurs
dans le parautochtone.

(Laboratoire de Geologie de V Universite de Geneve.)

Henri Butler. — Le pli faille des Rochers de Leschaux

(vallee du Borne, Haute-Savoie).

Alphonse Favre8 donne le premier une description geologique
des chaines situees entre le Borne et l'Arve. II resume dans un
profil transversal leur structure. Les profils etablis plus tard

par Gershom Collingwood 4, Maillard 5 et Sarasin 6, prouvent
l'exactitude des observations de Favre et ne peuvent apporter
que des modifications de details. J'ai pu me convaincre moi-
meme de la precision et de la multitude des observations

d'Alphonse Favre.

L'Urgonien de l'anticlinal de Leschaux est coupe par
plusieurs grandes failles. L'une d'elles, qui est longitudinale,
coupe le jambage NW du pli tout le long du synclinal de

1 Leon-W. Collet. Ibid. p, 439.
2 P. Arbenz. Probleme der Sedimentation und ihre Beziehungen

zur Gebirgsbildung in den Alpen. Viertelj. naturf. Ges. Zürich.
Jahrg. 64. Heft 1 u. 2, p. 246-275 Zurich, 1919.

3 Favre, Alphonse. Recherches geologiques, t. II, chap. XVIII,
Atlas pi. IX, 1867.

4 Collingwood, Gershom W. The Limestone Alps of Savoy, 1884
6 Maillard, G. Note sur la region des environs d'Annen/, La

Roche, Bonneville. Bull. Serv. C. geol, France, n° 6, 1889.
6 Sarasin, Ch. Quelques observations sur la region des Vergys,

des Annes et des Aravis. Arch. Sc. phys. et nat. Geneve, t. XV,
p. 30, 1903.
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